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MOYEN-ORIENT

Comment Israel a forge la defaite
des Palestiniens

Quatre ans apres son declenchement, la phase actuelle du conflit israelo-palestinien revele l'echec des

methodes terroristes. Elle montre egalement qu'un Etat et ses forces armees peuvent gagner un conflit

asymetrique.

¦ Lt col EMG Ludovic
Monnerat

Lorsque ITntifada d'Al-Aqsa
a eclate, le 29 septembre 2000,
les Palestiniens ont massive-
ment suivi leurs dirigeants dans
leur ardeur combattante. Ils
voyaient dans le conflit un en-
jeu existentiel, ä la fois impor-
tant et urgent, qui leur conförak
une superiorite psychologique
et morale evidente; leur volonte
confinant parfois au fanatisme
et leur croyance en la valeur
morale de leur cause vont abou-
tir ä Pusage des methodes les

plus radicales. A la meme epoque,

les Israeliens etaient divi-
ses et decourages par Peloigne-
ment flagrant d'une paix tant
esperee; ils pensaient que les

territoires et le sort des colonies
constituaient Penjeu sectoriel et
distant du conflit. Malgre cela,
Israel pouvait s'appuyer sur une
superiorite physique et cogniti-
ve ecrasante, gräce aux capaci-
tes de son armee et aux donnees
fournies par ses Services de

renseignements.

Le recours generalise ä l'at-
tentat-suicide, demonstration ul-
time de la volonte palestinienne,
a cependant modifie la dyna-mi-
que du conflit. Ce dernier a

connu un tournant au printemps

2002, lorsqu'un attentat-suicide
commis durant la Päque juive a

fait 28 morts, dont plusieurs res-

capes des camps de concentration

nazis, et oblige la societe is-
raelienne ä reconnaitre que son
existence meme etait menacee,
en tout temps et partout, par une
nouvelle guerre israelo-arabe.
Cette elevation brutale des

enjeux a amene Ariel Sharon ä de-
clencher pendant 24 jours la plus
grande offensive militaire israe-
lienne depuis 1982, mais aussi ä

developper et ä appliquer une
Strategie controversee, qui finira
pourtant par forger la defaite des

Palestiniens et briser l'asymetrie
meurtriere de leurs actions.

La Strategie
israelienne

Le premier volet de cette
Strategie a consiste ä preserver la

legitimite des actions ordonnees

par le Gouvernement et execu-
tees par ses forces de securite,
une condition essentielle dans

toute democratie, sous peine de

perdre le soutien de Pelectorat,
alors meme que, dans les cer-
cles mediatiques et academi-

ques, cette legitimite etait com-
battue par des ONG influentes.
Les autarkes politiques et
militaires israeliennes ont reconnu

que la communaute internationale

avait depuis trop long-
temps adopte une position pro-
palestinienne pour etre touchee
de maniere significaüve, mais
qu'en parallele son opinion n'a-
vait qu'une importance marginale

sur celle de la societe
israelienne. Les beaux discours e-
mis ä Geneve ou ä New York
n'ont guere de valeur dans les

rues ensanglantees de Jerusalem
ou de Tel Aviv.

C'est Pusage cible de la force
et le souci de la legalite qui ont
preserve et renforce cette legitimite

aux yeux des Israeliens.
Dans les Operations militaires,
on a veille ä minimiser les

dommages collateraux, malgre
les accusations d'abus systema-
tiques et Pusage de boucliers
humains par les combattants
palestiniens. Les actions entrai-
nant la mort d'un nombre dis-
proportionne de non-combat-
tants par rapport ä la necessite

militaire, comme Pexecution
de Salah Shehadeh en juillet
2002 par une bombe d'une tonne

qui a provoque 15 morts, ont
fait Pobjet d'enquetes judiciai-
res. Dans la mesure oü les abus
moindres sont egalement rappor-
tes ä la justice militaire, ce sont
plus de cinq cents enquetes qui
ont ete menees en quatre ans.
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Le respect du droit national,
illustre par les decrets de la
Cour supreme israelienne, a

egalement joue un röle majeur.

Le deuxieme volet de la
Strategie israelienne a consiste ä

contrer 1'offensive palestinienne
dans le domaine psychologique
et ä saper la volonte des com-
battants comme de la population.

La liquidation des respon-
sables terroristes est devenue
une pratique reguliere: du 9
novembre 2000 ä octobre 2004,
mais surtout depuis l'automne
2001, au moins 160 cadres des

organisations terroristes palesti-
niennes ont ete tues par des

frappes aeriennes ou des raids
terrestres. Cette attrition a ete
rendue possible par la precision
de leur execution, qui repose
sur des missiles air-sol ä guida-
ge laser, sur des forces speciales,

mais aussi sur l'excellence
du renseignement israelien, ca-
pable de traquer des individus
precis et d'annoncer les rares
instants oü ils quittent la protection

de la foule.

Les Israeliens ont egalement
decide d'affecter la volonte
palestinienne aux plus bas eche-
lons en detruisant les maisons
habkees par les auteurs d'atten-
tats terroristes ou abritant un
trafic lie ä ceux-ci. Selon PONG
israelienne B'Tselem, 612 maisons

ont ete completement de-
truites entre octobre 2001 et la
mi-septembre 2004. Tout aussi

controversee que les assassinats

cibles, mais possedant un carac-
tere punitif jetant le doute sur sa

legalite, cette mesure a nean-
moins eu pour effet de depre-
cier la valeur du martyre au sein
des familles palestiniennes et de

decourager nombre de candi-
dats potentiels ä Pattentat-suici-
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Halte, on ne passe pas: l'armee israelienne a boucle Naplouse lors
d'une de ses Operations antiterroristes devenues quasi quoti-
diennes.
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Les represailles apres un attentat.

de. Conjuguee ä la suppression
des primes versees par le regime

de Saddam Hussein, eile a
force les «bombes humaines» ä

se soucier des consequences de

leurs actes, provoquant ainsi la
multiplication des redditions. Le
troisieme volet de la Strategie
israelienne a consiste ä exploi-
ter la superiorite militaire et fi-

nanciere de PEtat juif pour reti-
rer aux terroristes palestiniens
la possibilke materielle de com-
mettre des attentats. Le retour
massif de Tsahal en Cisjorda-
nie, ses incursions sur Pensemble

des territoires palestiniens et

ses nombreux Checkpoints le

long de la Ligne verte ont rendu
bien plus difficile Pinfiltration
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des terroristes jusqu'ä leur
objectif. Alors qu'au premier se-
mestre 2001, les deux tiers des

tentatives d'attentats etaient cou-
ronnes de succes, des Pete 2002
cette proportion a rapidement
chute pour s'etablir ä pres de
11 % pour le premier semestre
2004. La mobilisation progressive

de la societe israelienne et la

multiplication des agents de
securite prives a egalement
contribue ä cette evolution.

Cependant, l'outil decisif en
ce domaine reste la barriere de

Separation en cours d'acheve-
ment. Impensable en 2000, cette

barriere qui devrait atteindre
une longueur de 720 km s'est

peu ä peu imposee dans les es-

prits israeliens comme la meil-
leure Solution pour mettre un
terme aux attaques. Sa
construction a debute en mai 2002,
aujourd'hui plus d'un tiers du
trace a ete construit, essentielle-
ment le long de la Ligne verte.
Contrairement ä Pappellation
de «mur» souvent lue ou enten-
due, moins de 5 % de la barriere
est constituee de beton. II n'en
demeure pas moins qu'elle vise
ä proteger plusieurs colonies
etablies sur les territoires
palestiniens et que l'on peut douter de

sa nature provisoire. Dans Pim-
mediat, la barriere correspond
aux attentes et diminue drasti-

quement le nombre de candidats
ä Pattentat-suicide parvenant ä

s'infihrer en Israel.

Une Strategie
qui porte des fruits

Cette Strategie israelienne a
fini par porter ses fruits: les
Palestiniens connaissent aujourd'hui

une införiorite physique,
psychologique, ethique et co-
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Plusieurs dizaines de chars et vehicules blindes ont penetre ä Taube
dans Ramallah.

gnitive qui est synonyme de
defaite. Les defiles vindicatifs
dans les rues palestiniennes, qui
jadis constituaient autant de de-
monstrations de force, sont de-
sormais des aveux d'impuissan-
ce. Les chefs des organisations
terroristes ne sont plus des fi-
gures populaires et se soucient
avant tout de leur propre survie.
L'union sacree de la societe pa-
lestinienne a fait place ä un res-
sentiment nourri par la misere,
les destructions et les faux es-

poirs. La solidarite militante
internationale et les hordes d'acti-
vistes occidentaux portant le kef-
fieh ne sont plus que les idiots
inutiles d'une cause perdue, to-
talement etrangere aux preoccu-
pations des Israeliens.

Comment expliquer Pissue
d'une teile guerre asymetrique,
alors que les Etats peinent en
general ä mener ce type de conflit?

Les Israeliens sont parve-
nus ä «resymetriser» le conflit.
D'une part, ils ont favorise une
elevation des enjeux percus au

sein de leur societe en lui don-
nant une importance et une ur-
gence similaires ä Celles de leurs
ennemis; d'autre part ils ont agi
de maniere decisive dans les
domaines d'action oü les Palestiniens

avaient initialement la
superiorite. Fondee par la dispari-
te des causes et le desequilibre
des effets, Pasymetrie subie au
debut du conflit s'est transfor-
mee en une dissymetrie ravageu-
se quand Israel est parvenu si-
tnultanement ä combler ses fai-
blesses et ä exploiter ses forces.

La poursuite ineluctable des

violences, au moins sous la forme

de roquettes ou d'obus de

mortier impossibles ä intercep-
ter, montre cependant que la
victoire claire et definitive est
aussi inaccessible que la perfec-
tion ou l'immortalite. Le röle de

l'armee israelienne n'est plus en

premier lieu de vaincre les
armees arabes sur le champ de

bataille, mais de proteger la

population israelienne et de con-
vaincre celle-ci de son efficacite.

28 RMS N" 1 - 2005



MOYEN-ORIENT

Cependant, cette mutation de la
fonction militaire est aujourd'hui

une constante tout autour
du globe: les capackes de des-

truction, propres aux armees,
servent essentiellement ä preser-
ver la normalite, la stabilite et la
liberte des zones democratiques
qui subissent les assauts du

chaos, de Panarchie et du fonda-
mentalisme. Le soldat moderne
n'est plus appele ä conquerir la

terre ou ä la defendre, il doit au

contraire faciliter ou entraver la

conquete des esprits.

S'il est une victoire ä reperer
dans le camp israelien, c'est
bien sur ce plan qu'elle se situe:
la menace existentielle du terro¬

risme palestinien a ete jugulee
sans que les Israeliens ne per-
dent leur identite et ne bafouent
leurs valeurs, c'est-ä-dire sans

qu'ils ne commencent ä ressem-
bler ä leurs ennemis. Malgre les

cris d'orfraie emis par les mo-
ralistes emotifs dont regorge
POccident, la construction de la

barriere de Separation ou la des-

truction des maisons utilisees

par les terroristes ne peut en au-

cun cas etre compares aux mas-
sacres et aux perfidies dont se

sont rendus coupables les
Palestiniens. L'usage mesure de la

force au service d'une politique
clairement definie a fait la preu-
ve de son efficacite, alors que le

terrorisme aveugle s'est une fois
de plus revele contre-productif.

II va de soi que le conflit is-
raelo-palestinien n'est pas ache-

ve. Beaucoup de sang sera
encore verse avant que Pexistence

meme d'Israel, ä l'interieur de

frontieres justes et defendables,
ne soit acceptee au Moyen-
Orient. Pour l'heure, la faculte
des Israeliens ä imposer la paix
aux Palestiniens en leur retirant
la possibilite de faire la guerre
produit des conditions favora-
bles pour un cessez-le-feu du-
rable. Esperer davantage serait
certainement d'un optimisme
deraisonnable.

L.M.

Le sort de YasserArafat agite les chancelleries
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Les pressions s'accentuent sur Israel, y comprisde la part de la Suisse. A Rome, le Vatican est intervenu directement aupres des prin-
cipaux protagonistes du conflit pour leurdemanderde respecter les egiises de Bethleem, oü des Palestiniensont trouve refuge.
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